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Une evolution inquietante!i

Dans sept mois, l'Armee
95 sera une realite voulue
par nos autorites politiques.
Des maintenant, le devoir
des officiers, c'est de faire
en sorte que la transition
s'effectue dans les meilleures

conditions et d'assimi-
ler le plus rapidement
possible les changements
operatifs, tactiques et techniques

qu'impose cette
nouvelle «philosophie» de la
defense militaire du pays.
En revanche, cette indispensable

loyaute ne saurait les
empecher de mettre en
evidence les inevitables lacunes

d'une reforme aussi
fondamentale que
complexe.

Le niveau d'instruction
des formations mecanisees
et de l'artillerie blindee,
celui, en general, des troupes

techniques soumises
ä des cours de repetition
biannuels ne laisse pas
d'inquieter, comme les cou-
pes budgetaires qui s'an-
noncent et qui risquent
d'empecher l'acquisition de
materiels indispensables
dont depend la credibilite
de notre Systeme de defense.

Meme dans les partis
bourgeois, on ne semble
pas s'interesser beaucoup
au probleme. La proximite
des elections federales
explique-t-elle, ä eile seule,
cette sorte de «silence
radio»

Le monde de l'economie
semble prendre, lui aussi,

ses distances par rapport ä

l'armee de milice. En de-
plorant cette attitude, nous
pensons ä des moyennes
ou grandes entreprises
dans lesquelles des Suisses,

souvent des officiers
superieurs brevetes d'etat-
major general, occupent
d'importantes fonctions de
direction. Jadis, naguere
encore, elles favorisaient
l'avancement militaire de
leurs cadres. Un ancien
directeur general d'une tres
grande banque suisse peut
meme pretendre que les
cours d'etat-major general
ont rempli le röle d'une
ecole de «management» ou
d'une formation interne
specifique, ä une epoque
ou de telles organisations
n'existaient pas. Selon lui,
le travail intellectuel qu'on
y effectuait etait en definitive

tres proche de celui de la
direction d'une entreprise.
Ensuite, on a considere les
ecoles militaires comme
des atouts supplementaires
qui valorisaient des
collaborateurs par ailleurs tech-
niquement competents.

Aujourd'hui, dans beaucoup

de ces entreprises, on
dissuade les officiers
subalternes de prendre du galon
ou on leur donne simplement

ä choisir entre une
promotion civile ou militaire.

Les commandants de
division doivent souvent
renoncer ä d'eventuels
commandants d'unite tres
capables, qui invoquent de
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